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Baromètre
de la rémunération 
des cadres
Les augmentations 
se sont faites plus 
rares en 2020 

En 2020, les augmentations se sont faites plus rares  
et la rémunération des cadres est restée stable
→ 38 % des cadres ont bénéficié d’une augmentation en 2020, soit 10 points de moins 
qu’en 2019. 
→ La rémunération brute annuelle médiane des cadres s’élève à 50 000 € (fixe + 
variable), montant stable depuis 2018.

La crise a ralenti la progression salariale des jeunes cadres
→ La part des moins de 30 ans augmentés en 2020 a fortement chuté par rapport à 2019 
(48 %, -14 points en un an).
→ La rémunération à l’embauche des jeunes diplômé·e·s sur des postes cadres a elle 
aussi baissé (–1 000 € en brut), contribuant à ce ralentissement.

La rémunération des cadres restés dans leur entreprise a stagné
→ Les cadres n’ayant pas changé de poste en 2020 ont été moins fréquemment 
augmentés par rapport aux années précédentes (35 % versus 45 % en 2019).
→ Les cadres ayant changé de poste sans changer d’entreprise ont, eux aussi, été moins 
souvent augmentés en 2020 (52 % versus 67 % en 2019). 

Les cadres qui ont changé d’entreprise ont pu tirer leur épingle  
du jeu malgré la crise
→ 66 % des cadres ayant changé d’entreprise en 2020 sans période de chômage ont vu 
leur rémunération augmenter, un taux proche de celui de 2019 (-3 pts). 
→ À l’exception des changements d’entreprise suite à une période de chômage, qui 
donnent nettement moins lieu à des augmentations (38 % versus 66 %). 

En 2021, les cadres ont ajusté leurs attentes en matière 
d’augmentation salariale, mais ils restent confiants pour la suite 
→ 43 % des cadres comptent demander une augmentation en 2021, proportion en baisse 
de 7 points en un an. 
→ 67 % des cadres sont confiants quant à leur évolution professionnelle à moyen terme. 

Septembre 2021
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La crise a ralenti la progression salariale des jeunes cadres

Au-delà de 2021, les cadres ont confiance dans leur évolution professionnelle

Les cadres restés dans leur entreprise ont également été pénalisés 
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L’étude s’appuie sur une enquête annuelle menée 
auprès de 13 800 cadres du secteur privé clients 
de l’Apec, datée de mars 2021. Un redressement 
des résultats de cette enquête a été réalisé à partir 
de la Déclaration Sociale Nominative (Insee), par 

âge, sexe, taille d’entreprise, secteur et région et de 
l’enquête Panorama des mobilités (Apec) pour les 
taux de mobilité des cadres. Les résultats sont ainsi 
représentatifs de la population des cadres du secteur 
privé selon ces critères.
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Les cadres qui ont changé d’entreprise ont tiré leur épingle du jeu
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En 2020, la rémunération annuelle brute médiane (fixe + variable) des 
cadres du secteur privé est restée stable (50 000 €), malgré les difficultés 
économiques des entreprises face à la crise sanitaire et l’arrêt de certaines 
activités lors des différents confinements. 

Cette stabilité s’explique notamment par le 
maintien de la partie variable de la rémuné-
ration que les entreprises ont versé malgré 
la crise : 52 % des cadres ont touché une 
rémunération variable en 2020 (pour un 
montant médian de 5 000 €), taux compa-
rable aux années précédentes. 

Les montants de la participation et de 
l’intéressement, autres éléments pouvant 
composer la rémunération, sont également 

de même niveau que les années passées. 
Concernant l'intéressement, l'effet de la 
crise de 2020 pourrait toutefois se ressentir 
en 2021.

D’un autre côté, les changements de poste 
(en interne ou dans une autre entreprise), 
d’ordinaire synonymes de progression de 
salaire, ont été moins fréquents en 20201, ce 
qui a pu limiter la progression de la rému-
nération. 

Ces mobilités moins nombreuses suf-
fisent-elles réellement à expliquer une telle 
baisse du taux de cadres augmentés ? Ceux 
qui ont pris le risque de changer d’entre-
prise ont-ils été moins souvent augmentés 
qu’en 2019 ? Et que s’est-il passé pour ceux 
qui ont obtenu une mobilité interne ?

Qu’en est-il enfin des cadres en début de 
carrière, qui connaissent d’ordinaire les 
probabilités les plus élevées d’être aug-
mentés, et de ceux en fin de carrière, dont 
les augmentations se font déjà rares hors 
période de crise ? 

La rémunération des cadres est restée stable  
et les augmentations se sont faites plus rares

Évolution de la rémunération brute globale 
(fixe + variable) en K€

Part des cadres 
augmentés

Moyenne

Médiane

1 Panorama 2021 
des mobilités 
des cadres – Des 
mobilités en baisse 
sous l’effet de la 
crise, Apec 2021

Base : Ensemble des cadres
Source : Apec

54 55 55 5655 56 57
55 56 57
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01. La crise a ralenti la progression salariale 
des jeunes cadres

La rémunération des jeunes cadres a été fragilisée  
en 2020
Si pour l’ensemble des cadres, la rémuné-
ration est restée stable en 2020, ce n’est 
pas le cas de celle des jeunes cadres. Les 
moins de 30 ans sont en effet la seule classe 
d’âge dont la rémunération globale (fixe + 
variable) a baissé, passant de 40 000 € à 
39 000 €. Cette baisse de revenus concerne 
les jeunes cadres, tous secteurs et toutes 
tailles d’entreprises confondus.

La crise a notamment compliqué l’entrée 
dans la vie active des jeunes diplômé·e·s de 
l’enseignement supérieur : ils ont mis plus 
de temps à trouver un emploi, et sous l’effet 
conjugué de la concurrence, leur salaire à 
l’embauche a baissé2.

2020 fut également une année particulière 
pour les cadres placés en chômage partiel. 
Leur indemnisation n’ayant pas forcément 
couvert l’intégralité de leur salaire, leur 
rémunération et leur niveau de vie ont ainsi 
pu être impactés par ces périodes d’inac-
tivité. Plus nombreux à travailler dans des 
petites entreprises, les jeunes cadres ont 
été davantage concernés par ce disposi-
tif : 35 % des cadres de moins de 30 ans 
ont connu une période de chômage partiel 
(versus 28 % pour l’ensemble des cadres) 
et deux jeunes cadres sur cinq ont connu 
une baisse de revenus suite à une période 
en chômage partiel.

Leurs augmentations ont été moins fréquentes que 
les années précédentes

La crise a eu un effet majeur sur les aug-
mentations versées aux cadres, et en 
particulier pour les plus jeunes d’entre eux. 

En 2020 comme par le passé, les cadres de 
moins de 30 ans ont été les plus nombreux 
à être concernés par des augmentations 
salariales. Mais ils ont été bien moins nom-
breux à en avoir bénéficié cette année-là 
(48 % versus 62 % en 2019, toutes formes de 
mobilités confondues). Or, les salaires des 
plus jeunes cadres sont moins élevés et 

leurs perspectives salariales sont fortement 
liées aux augmentations des premières 
années. 

L’impact de la crise sur les augmentations 
de salaire pourrait se répercuter sur le long 
terme : les dernières crises économiques 
de 2008 et de 2012 ont en effet ralenti les 
évolutions salariales des jeunes diplômé·e·s 
de l’enseignement supérieur durant les dix 
premières années passées sur le marché 
du travail3. 

2 Baromètre de 
l’insertion jeunes 
diplômé·e·s – La 
promotion 2019 
frappée par la 
crise, Apec 2021
3 Des débuts de 
carrière plus 
chaotiques pour 
une génération 
plus diplômée, 
Céreq 2019



Baromètre de la rémunération des cadres — 5

La rémunération globale des jeunes cadres a baissé en 2020

Les augmentations des jeunes cadres ont été moins fréquentes en 2020

Part des cadres augmentés par tranche d’âge

Rémunération médiane annuelle des 
cadres (fixe + variable) en K€

Part des cadres ayant connu  
une baisse de revenus suite à 
une période de chômage partiel

Base : Ensemble des cadres
Source : Apec

Base : Ensemble des cadres
Source : Apec

Jeunes 
diplômés 
en emploi 

cadre

Moins de  
30 ans

Moins de  
30 ans

30 à  
34 ans

30 à  
34 ans

35 à  
54 ans

35 à  
54 ans

55 ans  
ou plus

55 ans  
ou plus

32 31

40
45 45

54 55
58

22%

14%

17%

9%

60

39

- 1 000 €

 2019   2020

Moins de  
30 ans

30 à  
34 ans

35 à  
54 ans

55 ans  
ou plus

Ensemble  
des cadres

62%

48%

58%

48%
46%

36% 34%

29%

48%

38%

 2019   2020
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02. Les cadres restés dans leur entreprise 
ont également été pénalisés

Les cadres n’ayant pas changé de poste ont été 
moins fréquemment augmentés que les années 
précédentes

En 2020, seuls 35 % des cadres restés à 
leur poste dans la même entreprise ont 
bénéficié d’une augmentation salariale, 
contre 45 % en 2019. Cette baisse de la 
part des cadres augmentés, vraisembla-
blement liée aux effets de la crise sanitaire 
et à la situation financière des entreprises, 
concerne toutes les tranches d’âge des 
cadres et s’observe quelle que soit la taille 
de l’entreprise. 

Toutefois, le montant des augmentations 
reste stable par rapport aux années pré-
cédentes. Les cadres augmentés sans 

changement de poste ont perçu, cette 
année encore, une augmentation indivi-
duelle moins élevée que les cadres ayant 
changé de poste en interne (en moyenne 
+3 % versus +5 %). 

Cette moindre augmentation des cadres 
« non mobiles » joue probablement sur la 
satisfaction globale des cadres concernant 
leur rémunération : ainsi, au moment de l’in-
terrogation, 40 % des cadres restés à leur 
poste étaient insatisfaits de leur niveau de 
rémunération (versus 30 % pour les autres 
cadres).

Changer de poste dans son entreprise a également 
été moins gratifiant en 2020

L’année 2020 a également été moins favo-
rable que la précédente pour les cadres 
ayant changé de poste en interne : seuls 
52 % d’entre eux ont été augmentés, soit 15 
points de moins qu’en 2019. Un phénomène 
encore plus marqué pour les cadres de 
moins de 30 ans (59 %, - 21 points).

Malgré tout, les cadres qui ont changé de 
poste dans leur entreprise restent plus 
nombreux à avoir été augmentés que ceux 

qui n’ont connu aucun changement de 
poste (52 % versus 35 %). Ce constat se 
vérifie dans toutes les tailles d’entreprise 
et aussi pour toutes les catégorie d’âge, à 
l’exception des seniors. Dans leur cas, en 
2020, les changements de poste en interne 
n’ont pas eu d’effet sur la probabilité d’être 
augmentés. 



Baromètre de la rémunération des cadres — 7

Les augmentations des cadres restés dans leur 
entreprise se sont raréfiées en 2020

Part des cadres augmentés

La raréfaction des augmentations internes a concerné  
toutes les catégories d’âge et de taille d’entreprise

Part des cadres augmentés

Source : Apec

Source : Apec

Parmi les cadres 
qui ont changé de 

poste en interne

Parmi l’ensemble des 
cadres restés dans 

leur entreprise
Parmi les cadres 

restés à leur poste

61% 62%
65%

67% 67%

52%

42%
45%

48% 48% 47%

37%

40%
43%

46% 46% 45%

35%
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30 à  
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35 à  
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ou plus

56%

80%

59%

76%

66% 63%

52%

41%

29%

43%
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33% 34%
29%
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salariés

50 à 249 
salariés

250 à 4 999 
salariés

5 000 
salariés 
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Parmi ceux qui n’ont pas changé 
de poste (83% des cadres)

Parmi ceux qui ont changé de 
poste en interne (11% des cadres)

55%

66%

55%

70%

48%

65%

47%
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34%
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29%
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03. Les cadres qui ont changé d’entreprise 
ont tiré leur épingle du jeu

En 2020, les changements d’entreprise ont souvent 
débouché sur des augmentations…
Face à un contexte économique incertain, 
les cadres ont été moins nombreux à chan-
ger directement d’entreprise en 20204, mais 
cette prise de risque a souvent payé. Bien 
connue des cadres, cette stratégie du chan-
gement d’entreprise pour faire évoluer sa 
rémunération leur permet généralement 
de bénéficier d’augmentations salariales 
conséquentes. L’année 2020 ne déroge pas 
à la règle : 66 % des cadres qui ont changé 

d’entreprise sans période de chômage ont 
été augmentés, une proportion équivalente 
à celle de 2019. En moyenne, les cadres 
qui ont changé d’entreprise et qui ont été 
augmentés ont vu leur rémunération (fixe 
+ variable) évoluer de +13 %. Rapportée 
au montant médian de la rémunération, 
l’augmentation annuelle obtenue s’élève à 
6 500 € bruts. 

…surtout lorsque les cadres ne sont pas passés par 
une période de chômage entre leurs deux postes
En 2020, 38 % des cadres qui ont intégré une 
nouvelle entreprise suite à une période de 
chômage ont été augmentés, contre 47 % 
en 2019. Ces cadres, un peu plus âgés et 
n’ayant souvent pas choisi volontairement 
de quitter leur dernière entreprise, ont peut-
être eu moins de marge de négociation 
dans un contexte de crise sanitaire et éco-
nomique. À noter que 30 % d’entre eux ont 

passé plus de 6 mois au chômage avant de 
retrouver un emploi. 

À la fin de leur processus de recrutement, 
une majorité des cadres ayant changé 
d’entreprise suite à une période de chô-
mage étaient toutefois satisfaits de leur 
rémunération (66 %). 

La mobilité externe directe a profité à toutes les 
classes d’âge

Pour toutes les catégories d’âge, le fait 
de changer d’entreprise sans passer par 
une période de chômage a donné plus de 
chances d’être augmenté que le change-
ment de poste en interne ou le maintien en 

poste. Si le changement de poste en interne 
est souvent profitable, à l’exception des 
seniors, le changement d’entreprise direct 
optimise encore davantage la possibilité de 
progression salariale.

4 Panorama 2021 
des mobilités 
des cadres – Des 
mobilités en baisse 
sous l’effet de la 
crise, Apec 2021
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Les augmentations salariales ont résisté en 2020  
pour les cadres ayant changé directement d’entreprise 

Les changements d’entreprise ont été payants  
pour toutes les catégories d’âge

Part des cadres augmentés selon leur mobilité en 2020

Source : Apec

Source : Apec

Part des cadres augmentés selon 
leur mobilité professionnelle

Part des cadres augmentés parmi 
ceux ayant changé directement 
d’entreprise

Changement 
d'entreprise 

direct

Changement 
d’entreprise suite 
à une période de 

chômage

Restés 
dans leur 

entreprise

Moins de  
30 ans

30 à  
34 ans

35 à  
54 ans

55 ans  
ou plus

 2019   2020

 Changement direct d'entreprise    Changement de poste en interne    Pas de changement de poste

78% 78% 78% 78%

63%
60%

47% 46%

69%
66%

47%

38%

47%

37%

Moins de 30 ans

78%

59%

43%

30 à 34 ans

78%

66%

44%

35 à 54 ans

60%

52%

33%

55 ans ou plus

46%

29% 29%



10 — Baromètre de la rémunération des cadres

04. Au-delà de 2021, les cadres 
ont confiance dans leur évolution 
professionnelle

Les projets de demandes d’augmentation sont 
tempérés par la période de crise

Après une année 2020 durant laquelle les 
cadres ont été moins nombreux à béné-
ficier d’une augmentation salariale, ces 
derniers comptent moins en demander en 
2021 qu’en 2020. En effet, interrogés début 
2021, 43 % d’entre eux pensaient demander 
une augmentation dans l’année (versus 
50 % début 2020 avant le déclenchement de 
la crise et 48 % début 2019). Les demandes 
d’augmentation ne sont bien entendu pas 
toujours suivies d’effets et les cadres sont 
encore moins nombreux à estimer qu’ils 
seront effectivement augmentés en 2021 
(28 %, versus 36 % en 2020). 

Quoiqu’il en soit, les demandes d’aug-
mentation continuent de dépendre de 

l’ancienneté dans l’entreprise et de l’âge. 
Les cadres les moins disposés à deman-
der une augmentation sont les cadres qui 
viennent d’entrer dans l’entreprise (30 %) et 
les cadres les plus âgés (33 %), un phéno-
mène vraisemblablement lié à leur moindre 
probabilité de voir leur demande acceptée5.
 
Fait notable, les jeunes cadres en début 
de carrière (30-34 ans), mais pas en tout 
début, n’ont que très peu revu à la baisse 
leurs intentions de demander une aug-
mentation. Leurs attentes en fin d’année 
seront fortes, plus encore que celles de 
leurs cadets. 

Les cadres restent confiants pour leur évolution 
professionnelle à long terme
Après une année 2020 hors norme, et 
même si les augmentations ont été moins 
fréquentes qu’en 2019, 62 % des cadres 
demeurent satisfaits de leur rémunération. 
Cette opinion est partagée par toutes les 
classes d’âge, malgré une baisse de la satis-
faction des plus jeunes, reflet des difficultés 
qu’ils ont connues en 2020 et de l’impor-
tance de l’évolution salariale pour eux. 

Les cadres recommencent à envisager le 
futur plus sereinement : après une frilosi-
té de mobilité professionnelle en 2020, ils 

sont de plus en plus nombreux à envisager 
un changement d’entreprise dans les 12 
prochains mois et notamment les moins 
de 30 ans6. Deux tiers des cadres gardent 
également confiance en leur avenir profes-
sionnel, sans que la crise sanitaire n’ait eu 
vraiment d’impact sur cet indicateur. Un 
grand flou entoure néanmoins la fin de la 
crise et son impact économique futur, ce 
qui laisse perdurer des interrogations quant 
aux évolutions salariales des cadres dans 
les prochaines années.

5 Les cadres 
séniors – Des 
profils à forte 
valeur ajoutée 
notamment en 
période de crise, 
Apec 2021
6 Baromètre Apec 
3e trimestre 2021, 
Les perspectives 
de recrutement de 
cadres retrouvent 
des couleurs avec 
le retour de la 
confiance, Apec 
2021 
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Moins de demandes d’augmentation sont prévues

Part des cadres ayant l’intention de demander une augmentation
ou qui l’ont déjà fait

Les cadres sont satisfaits de leur rémunération 
et confiants en leur avenir professionnel

Base : Ensemble des cadres
Source : Apec

Base : Ensemble des cadres
Source : Apec

Base : Ensemble des cadres
Source : Apec

Moins de 30 ans
30 à 34 ans

Ensemble
35 à 54 ans

55 ans ou plus

56% 56%
57%

61%
63%

54%

58%
61%

57%
56%51%

54%

45% 45%

42%

36%

44%

33%

47%
48%

50%

43%

40%

46%

45%

38%

43%
45%

38%

33%

2016 2017 2018 2019 2020 2021

Part des cadres satisfaits  
de leur rémunération

Confiance des cadres 
en leur avenir professionnel 

Ensemble Moins de  
30 ans

30 à  
34 ans

35 à  
54 ans

55 ans  
ou plus

61%
59%

61% 60%
62%

64%
60%

62%62%

55%

 2020   2021

Très 
confiants

Plutôt 
confiants

67% 
sont confiants

 Assez peu 
confiants

Très peu 
confiants

6%

27%

8%

59%
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Tableaux annexes

Rémunération médiane des cadres en 2020 

(rémunération fixe + variable)

Ensemble des cadres 50 000 €

Par sexe

Homme 53 000 €

Femme 46 000 €

Par âge

Moins de 30 ans 39 000 €

30 à 34 ans 45 000 €

35 à 54 ans 55 000 €

55 ans ou plus 60 000 €

Par secteur

Industrie 55 000 €

Commerce 51 000 €

Construction 50 000 €

Services à forte valeur 
ajoutée 49 500 €

Autres services 49 000 €

Par taille d’entreprise

1 à 49 salariés 46 500 €

50 à 249 salariés 50 000 €

250 à 4 999 salariés 51 000 €

5 000 salariés ou plus 54 500 €

Ensemble des cadres 50 000 €

Par zone géographique

Île-de-France 55 000 €

Autres régions 48 000 €

Par famille de fonctions

Commercial, marketing 52 000 €

Communication, création 44 000 €

Direction d'entreprise 70 000 €

Études, Recherche et 
Développement 45 500 €

Gestion, finance, administration 51 000 €

Informatique 51 000 €

Production industrielle, travaux 
et chantier 54 000 €

Ressources humaines, formation 48 000 €

Santé, social, culture 40 000 €

Services techniques 50 000 €

Par responsabilité hiérarchique

Oui, je suis responsable 
hiérarchique 58 000 €

Oui, j'anime une équipe 49 950 €

Non, je suis responsable 
uniquement de ma propre activité 45 000 €
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VOUS SOUHAITEZ CONNAÎTRE LA RÉMUNÉRATION 
DES CADRES DU MÊME PROFIL QUE VOUS ?

POUR EN SAVOIR  
PLUS SUR LES SALAIRES 
DES CADRES DANS  
43 FONCTIONS, 
RENDEZ-VOUS SUR

corporate.apec.fr

Rendez-vous sur le simulateur salaire sur apec.fr

https://corporate.apec.fr/home/espace-medias/les-salaires-dans-43-fonctions-c.html
https://www.apec.fr/tous-nos-outils/simulateur-de-salaire.html
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ASSOCIATION POUR L’EMPLOI DES CADRES
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CENTRE DE RELATIONS CLIENTS
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DU LUNDI AU VENDREDI DE 9H À 19H (France métropolitaine)
*prix d’un appel local
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